
est conservée dans uin riche Èeliqtiaire> Les dincr.pettesý lalàùi'és
de bois dont elle était formée, âont aujouird'huii rýUîn'ies etisemble-:
le bois en est mince et noirci par le temps; tous les, ans, auû 24 d&.ý
cemi-bre, elle est exposée à la vénération des fflèles.

Dans la.Chapelle Sixtine, aussi à dr~oite, ait transept, on adire,
l'au tel dut T. S. Sacrement, dont le tabernacl*e, en bronize oié, *é-.
pr'ésente une basilique soutenue par quatre anges, pôrtatit aÙs,ýid&9
flambeaux en forme de cornes d'aboftdancos.

Dans cette chapelle se voient le tombeau de Sixte V, et celui-
de St.. Pie VJ, dont le corps mêm-fe et conservé dansÉ une urne dé,
vert aiitiqtie>ovié, de bronze doré. Du, côté opposé, faisant fare àla chapelle Sixtine, et la chapelle IBorghèse ~ Tù4spu îh~
et des plus vénérées de toute la ville de IRome ; ellè i-enifeimeles
tombeaux: de Clément 'VIII et de Patil V; !'ati<el rinc'ipal est
dédié à la sainte Vierge ; il consiste en t,,ne urne de lapis' liizzuti,
élévée sur trois marches de marbre blanc. Quatre sujei bes coloh--
îies de jiaspe, à canneluires dorées, ave c bàses et chapïteaii -do*réës-
soutiennent un entablemenit dont la frise est d'-cahainsi qute les
piedestaux des colonnes. Toutes ces richesses ont eté entassées là.
pour l'honneur de l'image midaeuleuse. qu'on y vénère, et .qui -est
elle-nième entourée et ornée de tout ce, que là -nàtu'ie et ''r ii
pu produire de plus merveilleux. Cette imaige, peinte 'sur une
plaque épaisse de bois de cèdre, est une de celles qui soiiL àttribuéèsà
St. Lue, et depuis quatorze siè'Cles au moins e lle e'st l'objet -cbristant
de la Piété detous, pontifes, prêtres et fidèlés, etý nombre de mir'a-
dles on été obtenus à la suite de prières offertes devanit'les

Il y a environ cinq aný, la Madone de Saint Luc -vit à ses pièds
toute la population catholique de Rome, réunie dans un mýême,
sentiment de joie, d'amour et de solennelle prot'estaàtion. C'était-au
commencement du règne de l'illustre Léon XIII, et eentdant k6
jubilé accordé par ýce Ponitife ;--un niisérable apostat, qui avait de-
puis peu jeté aux orties Èon froc de relig'ix,- crutL le moment ,faiëo:
rable pour faire uir coup d'éclat, en annonçant à son-ýdeýti'ompeEtes
qu'il allait, d'un mot, détruire tot iseet catholiquie, sùr
les prérogatives de la très Sainte Vierge:- MâÂrie.n?est pas la mfèré',
de Dieui, telle estL l'affiche que Rome étonnée vit-uin jour, au g,>rand
scandale de tous, placarder sur ses murs.

L'indignation nie fut pas lente à se iùàinifester ; à-Rtôme on etn
souffrir bien des oitrA.ges, et laisser insuilter beaucoup .de -éhçgse
chères rmême à la ýâeligi3on ; mais on ne saurait inmpu ixeenlaf
phèmer 'la Madlonnia; les journalistes ét' les prédicii'tèuts jét renû
un premier cri de-douleur et de c olère, et la population -lté- ù'e
manifesta le désir d'uin solennel hommge *de réparationl quip4t
être o)ffert à la mère de Dieu ; l'autorité religieuse conseniti*t4, m:ais
le municipe s'opposa à ne qu'une procession organlisée diretilàt 'par
lesiues de la ville, de peur, de . peur que.où pouvaient bièn
êtire les mpitiff'n pareil refus?

Quioiqu'il en soir; le Peuple ne se tint pas pour bettu, et silr qq


